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	À Renée, partie trop tôt pour

	continuer l’aventure.

	 

	À Elise Fischer, l’une des deux mamans des Chroniques, qui a rejoint les étoiles.



	




	Tome 2

	Exaltation



	




	Recueil des personnages

	Conseil des Elémentaires

	 

	Adénia Bagdalina, Conseillère Trinitaire

	Arkant Spalajinn, Conseiller Trinitaire

	Daeros Syrig, Commandeur

	Elreyson Derohnic, Amiral des Flottes

	Jarys Zalpharec, Conseiller Trinitaire

	Kamantz Jurcen, Amiral de Terrain

	 

	Ligue des Forces Démocratiques

	 

	Dyjana Bagdalina, civile

	Frimena Zalpharec, journaliste et chroniqueuse politique

	Lerna Piornh, civile

	Menoah Jurcen, médecin réserviste de la Ligue

	Nayghan Bagdalina, ancien agent des Infiltrateurs, civil

	Onalia Syrig, avocate et consultante juridique

	Virnus Piornh, civil

	Virynnia Derohnic, commissaire priseur et galeriste

	 

	Cartel Sécessionniste

	 

	Lakdan Ryk’eyss, fondateur et dirigeant

	 

	Département des Communications Planétaires

	 

	Abagdan Sgokanel, directeur

	 

	Infiltrateurs

	 

	Lundel Hyund, dirigeant



	




	Brigades Loyalistes

	 

	Levrin Kal, lieutenant

	Merkan Geofid, co-fondatrice

	Neijer Tazzi, expert holotronique

	Reona Zellkan, commandante de la Base Night Shadow

	Seyro Turak, co-fondateur et dirigeant

	 

	Klagues

	 

	Dan’glak, grand oracle

	Garnarholf, lieutenant des armées

	Mahtrakan le Sanguinaire, chef suprême

	Telijhab, biocrate

	 


Chronique 1
Chasse à l’homme

	Année 2674, Mois 03, Jour 02, Temps Planétaire (TP) 14:11

	Center Point 00, Tour d’arrimage du Dark Angel

	 

	À peine arrivé dans la salle du Conseil, le Commandeur lança la lecture des données transmises par Lakdan et un film fut holoprojeté quelques instants plus tard. En prévision de ce que leur visionnage pouvait réserver, les dignitaires qui avaient interrogé Jodian Melsha dans la matinée avaient également été appelés. Lakdan avait synthétisé une séquence de trois minutes pour chacun de ses conseillers. Tous les regards se tournèrent vers Arkant. Il avait d’emblée éliminé les cinq femmes faisant partie du groupe : la voix qu’il avait entendue dans les égouts était rauque.

	Les hommes défilèrent à leur tour sans parvenir à mettre un nom sur cette voix. Persuadé de passer à côté de quelque chose d’essentiel, il demanda qu’on repasse le film une deuxième, puis une troisième fois.

	Au quatrième visionnage, un détail attira enfin son attention. Il utilisa son interface personnelle pour recréer sur son pupitre une réplique réduite de l’image projetée par le plafonnier. Il zooma fortement sur une zone située en arrière-plan de la table de réunion et désigna ce qui venait de l’interpeller : à la sortie d’une session, deux individus discutaient un peu à l’écart.

	— Là, cet homme au fond. C’est le mercenaire que j’ai traqué dans les égouts. Vous connaissez son nom, Lakdan ?

	Le Commodore activa une case interactive sur l’hologramme et y apposa son empreinte digitale pour se faire reconnaître. Il fit apparaître un menu et y sélectionna un onglet « Identification ». Une recherche automatique de quelques secondes permit de mettre un nom sur ce visage.

	— C’est Levrin Kal, le suppléant de Gaeda Jersal, ma cinquième conseillère. C’était un chasseur de primes, mais il a cessé toute activité officielle il y a quatre ans.

	— Et l’homme qui discute avec lui ?

	Lakdan répéta la même manipulation, mais celle-ci ne donna rien cette fois. Les seuls traits marquants de l’inconnu résidaient dans une sorte d’assistance respiratoire et une série de petites cicatrices en cours de régénération.

	— S’il n’apparaît pas dans mes banques de données, c’est qu’il est extérieur au Cartel.

	— Si vous n’y voyez pas d’inconvénient, nous allons saisir cette puce comme pièce à conviction.

	— Oui, bien sûr. Maintenant que l’on tient enfin quelqu’un, je vais immédiatement donner mes directives à Gaeda et au conseil pour qu’ils prennent les mesures nécessaires.

	— Puisque nous avons une preuve matérielle, cet homme pourra être appréhendé, Commodore. Nous pouvons faire appel à quelques miliciens de la Cour et partir sur-le-champ, si vous le désirez.

	— Dans ce cas, préparez-vous à un décollage pour l’Antarctique en fin d’après-midi.

	Lakdan se leva prestement et quitta la salle en manipulant déjà son chrono-tech. Il fut rapidement imité par les deux juridiques, et les Élémentaires leur emboîtèrent le pas.

	 

	 

	 

	Année 2674, Mois 03, Jour 02, TP 15:36

	Center Point 00, Central des affaires médico-sociales

	 

	Comme à l’accoutumée, le central médico-social de Center Point ne désemplissait pas. Le standard, en constante ébullition, résonnait des appels et des indications données par le personnel. L’une des standardistes reçut alors son énième appel de la journée.

	— Standard du CMS de Center Point, j’écoute.

	— Juriste Nerem Fundie à l’appareil. Dans le cadre d’une enquête, j’aurais besoin d’accéder au contenu d’un dossier. Matricule : 657-AS008326.

	La jeune hôtesse entra les références dans sa banque de données et retrouva l’archive dont il était question :

	— La personne concernée par ce dossier est majeure, monsieur. Vous ne pouvez pas y accéder sans son consentement, à moins que vous n’ayez une dérogation du juge actuellement chargé de l’affaire.

	— J’ai le document en question. Je peux vous l’envoyer.

	— Oui, s’il vous plaît.

	Quelques secondes passèrent avant qu’une missive ne se matérialise sur les hologrammes de la jeune femme. Elle l’ouvrit et lut le document qui était apparemment en bonne et due forme :

	— Bien, tout me semble en règle, je vais vous envoyer votre code d’accès à rendre dès la fin de votre procédure ou dans un délai maximum de trente jours, si celle-ci n’aboutit pas.

	— Je vous remercie. Bonne journée.

	— À votre service, monsieur.

	 

	 

	Année 2674, Mois 03, Jour 02, TP 16:03

	Center Point 00, Tour d’arrimage du Dark Angel

	 

	C’est finalement en fin d’après-midi que Lakdan et les autres embarquèrent à bord du transport personnel de celui-ci. L’appareil décolla, emportant son propriétaire, le Conseil, quatre miliciens juridiques et les deux dignitaires vers le neuvième bloc défensif du Cartel, celui où se trouvaient Gaeda Jersal et son suppléant. Pendant le voyage, installé dans le petit salon des passagers aménagé au centre du vaisseau, le groupe prit contact avec la cinquième conseillère.

	— J’ai peur d’avoir de mauvaises nouvelles à vous annoncer, Commodore. Levrin Kal se trouvait bel et bien sur Center Point au moment des faits, je l’avais envoyé pour me représenter, et il devait rentrer aujourd’hui vers 15 h 00 TP. La délégation est bel et bien revenue, mais sans lui, ils viennent de me dire qu’il est considéré manquant depuis hier 9 h 00 TP. Désolée, j’aurais pu vous en avertir, si j’avais été prévenue plus tôt.

	— Ça veut dire qu’il pourrait être n’importe où, à l’heure qu’il est.

	— Attendez Commodore, j’ai autre chose. J’ai pris la liberté de faire circuler le portrait de l’homme au masque respiratoire auprès de quelques relations dans le domaine commercial et juridique, et j’ai eu un certain nombre de retours. Il semblerait que plusieurs entreprises spécialisées dans l’armement et dans les transactions bancaires aient eu quelques démêlés avec lui, notamment des détournements de fonds et des trafics en tout genre. C’est un escroc extrémiste qui a longuement étudié les techniques de guérilla et l’idéologie des indépendantistes des années 2400 et 2500, il est dangereux. Il utilise de fausses identités, impossible de connaître son véritable nom. En revanche, nous savons de source sûre qu’il s’est constitué une flotte de vaisseaux assez conséquente. Entre autres, il possède des chasseurs Junon et plusieurs canonnières Pulsar, dont certaines seraient configurées militairement.

	— Voilà ce qui arrive quand on revend les vieux vaisseaux à n’importe qui, déplora Elreyson qui avait toujours prôné une politique de recyclage, au lieu de la revente des anciennes carlingues à des fins commerciales.

	Légèrement dépité, son regard s’éveilla soudain quand une idée lui traversa l’esprit :

	— Mais j’y pense, si certains vaisseaux viennent de chez nous, on peut peut-être traquer leurs signaux et repérer des convois qui ne seraient pas prévus via les codes de transpondeur ! Lakdan, avec votre permission, je souhaiterais modifier notre plan de vol pour gagner l’ASO.

	— Vous comptez utiliser les satellites à balayage du Dark Angel, c’est ça ?

	— Avec un peu de chance, nous recueillerons suffisamment de données pour intercepter Levrin Kal et récupérer ce qu’il a volé. Ce sera l’affaire de quelques heures, avant de les localiser. Le temps de mobiliser une force de frappe et nous serons prêts à intervenir.

	— Cap sur l’ASO, alors.

	Lakdan se rendit dans le cockpit et désactiva le pilote automatique. Il entra ensuite une série de coordonnées dans son navigateur et fit virer son transport pour gagner le port d’attache du Dark Angel, qui se dessina une heure et demie plus tard dans l’immensité de la voûte céleste. L’Exacalculateur du module guida le vaisseau jusqu’à un hangar et le groupe se posa enfin à bord.

	 

	 

	Année 2674, Mois 03, Jour 02, TP 17:49

	Dark Angel

	 

	Tandis que Jarys et Arkant se dirigeaient vers l’Exacalculateur, Lakdan et les autres prirent la direction de la passerelle. En l’absence d’Adénia, Daeros téléchargea ses codes personnels dans l’ordinateur central afin que les Trinitaires puissent y accéder et manipuler ses données sans problème. Dans la chambre froide de la machine, les deux diplomates recherchèrent la carte qui les intéressait et la retransmirent à la passerelle, après en avoir déverrouillé les pare-feu. Vaste salle semi-automatisée, la passerelle du Dark Angel surplombait le reste de la structure du vaisseau et offrait un champ de vision à trois cent soixante degrés grâce à de vastes verrières. Le projecteur holographique géant qui en occupait le centre s’activa et montra une large carte de la Terre sur laquelle allaient et venaient tous les vaisseaux actuellement en circulation. La couleur des aéroroutes variait selon la densité du trafic.

	— On peut déjà écarter les artères principales qui mènent à Center Point, Sinopé, Callisto et les grands axes de transit commercial.

	En manipulant ainsi la carte, il fit disparaître les deux tiers du maillage. Le groupe s’intéressa ensuite aux secteurs déserts où les voies aériennes existaient de longue date, mais où elles n’étaient que peu utilisées. En faisant abstraction du Grand Désert des Klagues et des voies de contournement qui avaient été aménagées en conséquence, la recherche laissa une quinzaine de secteurs aux dimensions très variables qui devraient être passés au peigne fin. Après en avoir extrait les coordonnées géographiques, Daeros les transféra dans l’ordinateur qui gérait les plots de largage.

	À l’extérieur du vaisseau, sur sa partie dorsale, une série de dômes s’ouvrit pour projeter dans l’espace une nuée de sphères qui se dispersèrent dans toutes les directions. À peine un quart d’heure plus tard, les premiers relevés topographiques arrivaient dans les banques de données pour être analysés.

	 

	 

	Année 2674, Mois 03, Jour 02, TP 18:32

	Antarctique, Point de coordonnées 79° 30’ 38,51” S et 101° 47’ 42,67” E

	 

	Un blizzard effroyable enveloppait la lande quand une canonnière Pulsar se posa à proximité d’une crevasse rendue invisible par la tempête. Quatre hommes en sortirent. Deux d’entre eux se dirigèrent vers l’abysse gelé tandis que les deux autres balisaient le chemin à l’aide de quelques voyants clignotants. Les deux éclaireurs s’équipèrent de jet-packs et entamèrent leur descente dans les profondeurs bleutées du continent. Une soixantaine de mètres plus bas, ils arrivèrent devant une ouverture parfaitement circulaire, creusée dans la glace. Ils s’y posèrent et s’enfoncèrent encore un peu plus dans les entrailles du pôle, le boyau étant suffisamment large pour s’y tenir debout. Poursuivant leur périple, ils débouchèrent sur une salle également circulaire, un peu plus haute de plafond, simple vestibule d’un complexe apparemment bien plus vaste.

	 

	 

	Année 2674, Mois 03, Jour 02, TP 19:53

	Monde souterrain, Secteur de la tour mère

	 

	Dans l’obscurité et la chaleur étouffante de la fourmilière des Klagues, le Seigneur de guerre assistait à l’entraînement de ses guerriers d’élite par Garnarholf. Prises de combat brutales, coups de masse à peine retenus : le lieutenant n’y allait pas de main morte avec ses subalternes. Alors que le titan venait de mettre trois d’entre eux K.-O. en quelques secondes, un congénère à la peau noire scarifiée et paré d’une sorte de toge se présenta respectueusement devant Mahtrakan.

	— J’ose espérer que tu as une bonne raison de braver l’interdit qui défend à ta caste d’approcher les guerriers en dehors des bénédictions rituelles.

	— Seigneur Mahtrakan, je viens de la part de notre Grand Oracle qui a demandé votre présence dans la crypte.

	— Prépare-toi à rejoindre les Enclavés avec ton maître, si jamais ça n’en vaut pas la peine.

	Suivant le religieux à travers un dédale de corridors et d’escaliers, le Seigneur de guerre arriva dans la fameuse pièce. Haute de plafond et éclairée par un vaste brasier qui distillait une impression lugubre et une chaleur infernale, la crypte des Oracles abritait également dans ses arrière-salles les artefacts de culte et les reliques mystiques les plus inestimables de toute la culture klague. Quand Mahtrakan s’avança dans la grotte, un autre oracle, plus scarifié et plus richement vêtu que ses semblables, interrompit sa méditation pour aller à sa rencontre.

	— Qu’est-ce qui est si important pour que vous méprisiez ainsi nos codes hiérarchiques les plus élémentaires, Dan’glak ?

	— C’est le Cœur des dieux, Seigneur. Il s’est éveillé…

	Devant l’expression sceptique de son souverain, le Grand Oracle décida de l’emmener dans l’alcôve où était entreposé le fameux artefact. Source de nombreux contes et légendes klagues, la gemme connue sous le nom de Cœur des dieux possédait, au-delà de son mythe, des capacités avérées et inexpliquées qui lui permettaient d’enregistrer à sa façon tous les souvenirs de chaque individu entre les mains desquels elle était passée, constituant ainsi une sorte de mémoire collective qui retraçait l’Histoire des Klagues. L’éclat était bien là, posé sur un piédestal orné de symboles. Une demi-douzaine de centimètres de long, semblable à un cristal d’une pureté extrême, mais solide comme un diamant, rien ne différenciait habituellement le Cœur d’une pierre précieuse normale. Sauf qu’aujourd’hui, le fragment s’était illuminé d’une puissante lueur dorée qui irradiait toute la pièce, projetant sur son enceinte des signes fantomatiques.

	— Cette pierre est restée silencieuse depuis la Grande Purge et voilà que du jour au lendemain, elle nous sort une de ces prophéties en écriture antique ?! Vous arrivez à déchiffrer ce qu’elle dit ?

	— Oui, bien sûr.

	Il parcourut du regard la paroi rocheuse pour trouver l’ordre de sa lecture avant de décrypter minutieusement chaque signe :

	Le crépuscule, son foyer elle en fera.

	La douleur et la haine, elle s’en nourrira.

	La destruction, elle s’en acquittera.

	La trahison, une alliée elle s’en fera.

	Dans l’oubli, une force elle puisera.

	Dans l’adversité, une absolution elle trouvera.

	Perplexes devant ces vers, l’oracle et le tyran se dévisagèrent tandis que le lieutenant du deuxième se montra enfin, aussi incrédule que ses semblables devant la situation.

	— Tout va décidément de travers sur cette planète. Qu’aucun mot de tout ceci ne soit prononcé. Que personne d’autre que vous et vos apôtres n’approche du Cœur. Me suis-je bien fait comprendre ?

	— Comme vous voudrez, Seigneur.

	 

	 

	Année 2674, Mois 03, Jour 03, TP 03:17

	Dark Angel

	 

	À bord du Dark Angel, le monde s’était assoupi en attendant les relevés des satellites à balayage. Installé de telle sorte que son pansement restructurant ne le gêne pas pour dormir, il n’est pas surprenant que Kamantz eût du mal à se réveiller quand on frappa à sa porte. Il l’ouvrit par commande vocale et s’assit au bord de son lit en se frottant les yeux :

	— Et le repos des gueules cassées, Jarys, ça te parle ? grommela-t-il.

	— Pas ce soir, mon grand : on a du travail.

	— Les satellites ?

	— Les relevés de l’Antarctique nous auraient envoyé des données intéressantes, Daeros nous a tous convoqués.

	— Bon, OK. Aide-moi à enfiler une veste et on y va.

	Une fois parés, l’Amiral de terrain et le Trinitaire se dépêchèrent de rallier la salle du Conseil où les projecteurs muraux renvoyaient déjà l’image des relevés topographiques du pôle comme ils l’avaient fait pour le portail klague plus de quatre mois auparavant.

	— Les sondes en orbite au-dessus de l’Antarctique ont localisé un convoi qui correspond aux informations données par Gaeda Jersal. Il s’agit d’une canonnière Pulsar escortée par plusieurs escadres de chasseurs Junon et trois vaisseaux de défense atmosphérique. Les codes de transpondeur ont été récupérés et vérifiés : ils n’apparaissent dans aucun registre. Cette canonnière est donc un vaisseau pirate non répertorié.

	— Et comme les organisations capables de s’en procurer ne sont pas légion, encore plus dans le monde criminel, ça laisse peu de place au doute, comprit Jarys.

	— Sans compter la localisation du convoi dans une zone totalement désertée à cause de la guerre, ajouta le Commandeur. Les sondes sont restées braquées sur eux et nous ont conduits à une base.

	Daeros désigna un organigramme technique qu’il transféra sur le projecteur du bureau central pour une image tridimensionnelle.

	— Cette structure est en partie enterrée et elle est très bien défendue. Canons défensifs lourds, champs de protection, système de brouillage et qui sait quoi d’autre. Si on doit capturer ce terroriste vivant, ça ne va pas être facile.

	— J’ai peut-être la solution, proposa Lakdan quelques instants plus tard. Je pourrais former un commando pour saboter leurs défenses de l’intérieur. S’ils ont des boucliers et des tourelles, il doit bien y avoir un générateur quelque part là-dedans pour les alimenter. Les satellites ont révélé des informations à propos de ce qu’il y a sous la surface ?

	— D’après les indices de densité de la glace, il y a sûrement un ensemble de radiateurs dans la zone sud-est, les générateurs doivent se trouver à cet endroit. Il y a aussi des conduits de ventilation qui jalonnent le secteur, mais aucun n’est assez large pour permettre à un homme de s’y infiltrer, encore moins avec une tenue de combat. Il y a néanmoins plusieurs points faibles dans leurs défenses. Entre autres, ils ont jugé négligeable d’installer des tours de détection pour contrôler les allées et venues des vaisseaux qui croisent dans leur secteur, les informa Daeros.

	— Dans ce cas, puisqu’ils utilisent des vaisseaux de la Ligue, il suffirait de ressortir quelques chasseurs Junon pour envoyer une escouade infiltrer les hangars et prendre d’assaut les générateurs, pendant que notre flotte ferait diversion à l’extérieur, proposa Kamantz.

	— Une fois les générateurs hors service, ça risque d’être la panique dans ce QG, les vaisseaux de la Ligue devront alors se mettre en position de barrage pour leur bloquer toute échappatoire, prévint Elreyson.

	— Qu’il en soit ainsi, le Cartel fournira les hommes et l’équipement terrestre. De notre côté, nous fournirons les vaisseaux. Reposez-vous, et bonne chance à tous.

	 

	 

	Année 2674, Mois 03, Jour 03, TP 03:51

	Dark Angel

	 

	Kamantz, Jarys et Arkant, après concertation, se rendirent jusqu’à la cabine du Commodore pour discuter de quelques détails logistiques.

	— Nous souhaiterions faire partie du commando qui va infiltrer cette base, lui annonça Arkant en guise de préambule.

	— L’idée ne me dérange pas, amiral. Mais s’il vous arrivait quelque chose pendant cette mission ? Vous avez pensé aux conséquences vis-à-vis du Congrès ?

	— Et c’est à ce propos que Kamantz a une idée à vous soumettre.

	— Avec une épaule dans le régénérant, Lakdan, je suis incapable de combattre. Ce que je vous propose, si vous êtes d’accord, c’est de vous servir de guide une fois que vous serez entrés dans ce complexe.

	— Et comment comptez-vous procéder ? Les satellites eux-mêmes n’ont pas réussi à passer à travers la glace et le blindage de la base.

	— J’utiliserai un modèle de traqueur que j’ai mis au point pendant l’Insurrection. C’est notamment grâce à lui que j’ai pu intercepter certains de vos convois les mieux protégés à l’époque.

	Kamantz sortit de sa poche un fragment métallique ovoïde à peine plus large et épais qu’un ongle de la main. Quand il passa son doigt sur le « dos » de la machine, celle-ci déploya trois paires de pattes mécanisées avant de braquer l’objectif de sa caméra intégrée vers l’Amiral de terrain qui retransmit l’image sur son chrono-tech.

	— C’est donc une de ces saletés qui m’a fait perdre les premiers projectiles métalliques de mes frégates ?

	Lakdan saisit délicatement le robot et le posa dans sa paume pour l’observer sous tous ses angles.

	— Et en quoi ces petites bêtes vont-elles nous être utiles, amiral ?

	— En faisant un usage détourné de leurs capacités de traceurs, ils peuvent cartographier des secteurs inaccessibles aux instruments conventionnels. Nous en avons discuté avec Daeros et en en disséminant dans les conduits de ventilation pour les disperser un peu partout dans la base, il sera bien plus facile de repérer les générateurs et d’éviter les ennuis. La Cour pénale va mettre à notre disposition une équipe d’analystes pour la manipulation à distance des robots. Si nous avons votre feu vert, bien sûr.

	— Si ces machines sont aussi performantes que vous le dites, dans ce cas, j’intégrerai Jarys et Arkant au commando. Je pose cependant deux conditions : aucune prise de risque inutile et vous suivrez à la lettre les instructions et les ordres que moi seul donnerai. C’est bien clair ?

	Les deux concernés acquiescèrent d’un signe de tête, ce qui parut satisfaire le fondateur du Cartel. Lakdan rendit ensuite son robot espion à Kamantz et les politiciens regagnèrent leurs quartiers.

	 

	 

	 

	 

	 

	Année 2674, Mois 03, Jour 03, TP 09:13

	Antarctique, Base Ice Storm

	 

	Juché devant les larges baies vitrées de son centre de commandement, Seyro Turak surveillait ses hommes dans leurs tâches quand Levrin Kal se présenta devant lui, un boîtier à la main.

	— Votre nouveau chrono-tech est arrivé, monsieur.

	— Vous avez transféré les données de la clé sur le circuit secondaire ?

	— Oui, et la clé a été détruite comme vous l’aviez demandé.

	— Cette opération contre la Ligue m’a déjà coûté un premier exemplaire à double circuit, ma couverture, des fonds et ma santé. Que les Klagues aillent se faire voir, leurs plans de conquête, très peu pour moi désormais.

	Il se saisit du bracelet que le mercenaire lui tendait avant de s’en parer.

	— Parfait. Vous avez réglé les derniers détails vis-à-vis du Cartel ?

	— D’après les quelques contacts que j’ai conservés sur place, il semblerait que la Ligue et Lakdan Ryk’eyss soient sur notre trace.

	— Votre temps auprès d’eux est donc fini. Que diriez-vous d’intégrer les Brigades en tant que mercenaire à plein temps ?

	— Ce serait un honneur. Quand dois-je commencer ?

	— Tout de suite.

	Il inséra une puce dans son chrono-tech et la récupéra quelques instants plus tard pour la tendre à Levrin.

	— C’est une copie des données de la clé avec des indications additionnelles. Prenez L’Itinérant pour vos déplacements, je n’en aurai plus l’utilité dans les temps à venir.

	— Bien, monsieur.

	 

	 

	Année 2674, Mois 03, Jour 03, TP 14:27

	Antarctique, DMSS Vindicatif, DMSS Flèche d’argent, DMSS Défenseur

	 

	— Meneur Alpha à Vindicatif. Vous me recevez, Kamantz ?

	— Cinq sur cinq, Lakdan. Quelle est votre position ?

	— Arrivée prévue sur l’objectif dans moins de vingt minutes.

	Sur la passerelle du Vindicatif, Kamantz observait avec minutie le plan holographique des opérations. Au centre se trouvaient les installations de Seyro Turak, au sud-est les vaisseaux affrétés par la Ligue et à l’ouest les escadres de chasseurs Junon du commando. Les deux groupes se rapprochaient rapidement de leur objectif qui commençait à se distinguer au loin. Kamantz entra en contact avec le Défenseur et la Flèche d’argent pour que Daeros et Elreyson se préparent à donner l’ordre aux chasseurs de larguer les containers transportant les drones traceurs.

	Quelques minutes plus tard, les premiers vaisseaux du convoi arrivèrent à portée de tir de la base et les monoplaces se mirent en formation. Certains d’entre eux devaient faire diversion et couvrir leurs ailiers chargés de libérer les traceurs au cours d’une manœuvre en rase-mottes très délicate. Certaines escadrilles y laissèrent quelques appareils, mais, rapidement, les premiers drones s’introduisirent sans difficulté majeure dans le circuit de ventilation et commencèrent à renvoyer des échos au Vindicatif, où un plan tridimensionnel détaillé ne tarda pas à se former sur les interfaces secondaires de la passerelle.
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